
est, disait-ont. La Joie se lisait sur toutes les figu.
res. Il était fiile de voir que c'était la fête d'îî-
ne iombreuse famille venue aux pieds des autels
pour célébrer un heureux aniversaire, le jouir
où )ieu avait crée pr4-tre celui qui devait pendant
de longues années guider cette paroisse, prise
par lui à soi enfance, dans les voies du Falut et
dans celles de la propérité iatérielle.

Après la Messe. Mr. le Notaire Brun lut une
adresse remplie des plus beaux sentiments de re-
connaissance et de dévonement. Il passa en re
vue tout ce que Mi. Désorcy a fait pmur ses on-
ailles et. en l'éottanut. nous pouvions nous Cou
vaincre, si nous ne l'avions été déjîk, que ce mi-
nistère de vingt-cinq mns était le ininisière d'u
vrai prêtre de l'Eglise Cathîliqute.

Mir. le Curé répotndit avec émotion aux parole
touciantes de ses etliîts Nous aimtions à eunen-
dre le pasteur passant en revue les évènement,
qui ont eu lieu dans cel'te paroisse qui a grund
par ses soins. renvoyant le mérite dt bien qui
s'est accompli nu zèle et à la bonne volonté du
ses oiailles, leur domualt des avis imtuportants sut
leurs devoir. Jmanis nous n'aiois imieux con-
pris la force des liens qui unissent le pasteur i
son troupenu dans une organisa i mn paroi sia <

qui petit bien avoir ses défectuosités, puisque li
nain de honnute a passé par l, nais qui n'en
est pas moins une de is fores les plus eliaces

Le serion de irconstane fut donné par Mes.
sire lisset. Cuîré de l'Acadi. ami d'enluce et
comtpgnon d'étldes de Mr. Désoiey. l'insteur
sacré parln avec éloquence de hl sublimité de la
diguité sacerdotale considérée eun elle-muéême et
dans ses oeu\res. Après loffice. M le Uttré in-
vita ses nombreîux visiteurs i prendre part à un
miagnitfique diner, Nous remaruons av bo-
heur. à lh droite de Messire Désory, le vénéra
ble Mî'ssire E. Crevier. cuiré de Ste. Marie de
Nonnoir. La plus franche rordialité a présidé à
ce repas, véritables gapes qui furent le couron-
netent d'une féte qui laissera dans la mémoire
de ceux qui y ont pris part des souvenirs ineffaça-
bles.

in quittant le toit hospitalier de Mr. le Curé
de St. Ale-xantudre. ses muis et frères dans le sa-
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7 Décembre- (le matin, après avoir tri
lýivadie sur un maudit chemin turc, nous
tr pmur entrer dans la célèbre plaine de
a rrsiâmes à 10 heures. Elle esit dépourvue
nie, très-propre en cela pour les batailles
tomps. C'est la plaine des Athéniens coii
5èmite siécle avant notre ère, le Philippe <
an 4ièmae, et de Sylla entntre Mithri.late a
nus étions à examiner le gigantesque li

irefois placé sur un tumulus; les parties de
es ; on voit d'abord utne partie de jambe

'îon, qui a 1 mètre 35c do circonférence.
Mière du haut du front jusp'aux dents
Iront et les detus il y a lm. 35, et entre
ouvrage, dont nous avons pris un petit n

De la, nous sommes allés voir les resos
née ; on voit encore très biei ls sigos dles
dins travaillés dans le rocher même de 'Aq
dessus et dont on voit encore q liqes rei.L

La ville de Chéronée était pincée sur un
la plaine et environ an milieu de sa inngîw
ait avoir la fmmnîe d'un carré long, et re t
és û ses deux extrémités.........

8 Décembre ......... A 4 heures de l'a-rr
a milieu d(es Th.npya al rès avir i p
unes t les marais qui laissent un passage t
in, que nous habitost ce soir. est mis Cn

coiur d'eau coasidérable, qi provient de d
es à une tenirature de 35.n Béaumre.
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